
— 7 -

tré tout un ensemble de recherches ré' 'întes sur le mécanisme

<le la fermentation alcoolique :
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Ainsi, par exemple, ou a, en faisant réagir Vanunoniaque

sur l'acide pyruvique :
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On arrive ainsi à l'alanine, mais un grand nombre d'acides

aniint'-s pouvant ètif considérés comme des |3-dérivés de l'ala-

nini" ^séi'inc, cystéin;\ etc.), te modo de synllièse a une portée

assez jiénérale.

/;. Urtirtinns dan-: /fsffiiel/e.'i in/ervieiit l'azote nilrit^ue

a) < tn admet presque toujoui-s que l'acide nitrique est réduit

par la plante en aci.ie nitrcux, puis en anmiouiuque. On pour-

rait ainsi arriv«!r à laniido aspartique ou aspara^ine eu partent

de (juatre molécules de fornialdéhyde :

\{ -COHi 4-2.NO»H +6H' ^CMl'N'O' -i- 7H'0.

/)) \'A\ siip|»osanl. avco Umh (1), que les ternies successifs de

|;i réductii.n de l'acide uitri(nie sont NO'H, NOH et NH =NH,
lin peu» arrivei' au lUcm»' résultat, c'est-à-dire formation d'as-

pai'afrine :

4(11 - CHO) + Ml NH = tMl'.VO' -h H*0.

c) l.e problrmc de la réduction des nitrates a été serré d'un

(I) lUcH, C. Jl. .(.y/rf. .,. ieiicfs, I. 122, p. 1490 (1896).


